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Ics fonds alloues sur le credit des monuments historiques n’auraient ja- 
mais du exister. M. Mallay a fait, avant la construction des clochers, iinc 
fagade de l’etat ancien qui me parait fautive en plus d’un pomt; d n’a pas 
indique exactement l’appareil des parties inferieures, et je crains bien 
qu’on ait fait disparaitre des dispositions interessantes; il se pourrait aussi 
que la partie superieure ne soit pas exactc, car on remarque dans uno 
lithographie d’Isabey (dans 1’Ancienne Auvergne du baron Taylor) qu’il y 
avait trois grands arcs jetes sur les quatre saillies qui forment contre-foits 
sur la facade ouest. Celtc disposition a et<5 adoptee frequeounent cn Au¬ 

vergne, notamment a Manglieu. 
Je joinsa mon rapport un devis des travaux les plus urgents sMlcvant 

a la sommc de 129,619 fr. h7 cent. l. 

N° DE CatALOGEE FKANfAIS : 1244. 

eglise saint-saturnin 
X Toulouse. 

Architecte : M. VIOLLET-LE-DUC, Membre de la Commission. 

NOTICE 

KXTRAITE DES ARCIIIVES DE LA COMMISSION , TAH M. DES VALLIERES, INSPECTEUR GENERAL. 

Ce fut, suivant Gregoire de Tours, vers lc milieu du in0 siede que saint 
Saturnin, ou, comme l’appelle le peuple de Toulouse, saint Sernm, apporta 
dansle midi des Gaules la hindere de TEvangile. II fit de Toulouse le centre 
de ses pr4dications, en devint lc premier eviique, et y regut le martyre. 
Son corps, recueilli par ses disciples, fut enseveli, dit-on, a l’endroit meme 
oü s’etait arret<5 le taureau furieux auquel il avait etc lid Un petit oratoire, 
et plus tardune <%lise, dont le nom, Eglise du Taur, consacrait ce Souvenir, 
furent eleves sur l’emplacement et attirerent bientöt un si grand nombre 
de pelerins, que, vers la fin du ivc siede, saint Sylve, öveque de Toulouse, 
resolut de batir, en l’honneur et sous le vocable de Saint-Saturnin, une 
grande basilique ou les restes du premier apötre du Languedoc seraient 
olTerts a la veneration des fidel es. 11 cn commcnca la construction, qui fut 

Rapport de M. Bruyerre, 1878. 


